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8 Les nouvelles de Vienfië qriî notië étaient partenues hier, nous | 
Mvaient fait orgindre un instaüt de voir sd renonveler la tutte 
Hed al dre iburdpraesderts, L'arrivbedes Hongrois, revenus, 
BBE honteaa Á la chargetavhik-Elé: leeignat de la reprise des hostí-’ 
ZES dlinb Goehuët faabotrgë ‘dd celce cäpitale où le dósarme- 
tient n'avait pas encore'stê cotuptéteittent opéré. Les drapeaux: 
“bla ogan ignea ponvenna de laspumissjon ‚ vaient été anssitôt 
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éé four rien & nee vorbei dake vide; Bimrdime elle ‘en fai- 
iras ës 4 óplorblès”: Nséddeites, elle he troirait 
pas p úr cela cominettre uh suicide, 77 en ne ate 





DE é ; GS we ah Fe 4 Es AE ee 
contro la ville, où le eonibat gontinaaït avec acharnentent. IL wy’aplús 
aucan espoir don arrangement amiable. »- ee 
D'aatres lettres-adressèes de Ratibor ét- d'Oderberg,: ler nos 
} vembre, au môme journal, portent: pie : " 
'_« Le bombardement a eessé le 31 octobre & huit heuren di zöir; Lès 
troupes Ímpdriafes se sbht Wvaricées jusqu'à léglise Saimt-Etienne. La bi- 
hliothégae et le musée de mhéralogie sont en feu; il an est de même du 
ad { Kra ers ee "a bombarde l'église Saint-Etieane où des iú- 
Surges cfatent relvandhés;.On s'attend à une capitulation. be î = 
général Latoursant gerêtés.e ad Bn 







MK es en in. 5 ' 
Ì ' : „Lee prêtendus partisans de là souverzinetó da. peuple ont: 
mayquê d'adresse en möntranf ouvertenktnt leur défiance eù- 
mers bhi, S'ils avaiënt eù Foi Bijt le pêopte, ils aufdient, ‘aussitôt 
aprèsláèhite de Louis-Philippë, donvatjuö'uútie ‘assembiée ni- 
kionalé póur régler' les intörêts- dû pays; Ts n'aursient pas ot-: 
gänisé’ la terreur et l'arbitraire'á Pas erdäris led-deparpmeits” 
pour forcef V'opiniouú publisa! 1lá-äurifient motitré ‘d'avänoe. 










rra wei versdaekee Ô ;_— Úneévorresporidance de Pré, tóedu ier oven ii … 
Îremplaoés pardes drapéaux rouges, et le combat paraitatöir. KE pins Bkr er } ; ding ae ‘une heuredu uaa. deberd. sah  eadn 
„Fecammenré avel une nouvelle vigueur. Gette dernière luttea lés erst heden Ig Lü Tiestta u ed in ks fénô hd pre bie Iréeit quì concorde‘avec celui de la Reforme dilemande que nor 
Dii rme. três-funeste à la ville de Vienne , où plusieurs grands | Ie*JoiSPA | egt dd de les Lig sa leni es ebterne ev ait bib verions de repraduire, Gette dansen TT 
cés sont devenus la'pro is ‘des flrindores. Mais heùréa semertt} sencede toute démonstratian viölenbeg, vgppublrquê avait-ate rp n-br n taroute: … : 





; laet sapuralles qe Housprgestpua aujaurd”hui annoncentqie' 
foterest reste dllantorité, elqio la. ville est parfaitement tran- 
‚dnûlre: :Notsteepördns qhe l'empereur, maintenant les droits 
weònstiëhtPbrinels prornis à ses pemptes-aux mois’ de- mars et de. 


+mai'dörfiërs , sauba dejouer les tôupabies tentatives des andr- 


“hous sont parvenus sur cos éröhemefts.” B 
‚À Berlin, }J'insutrec{ion,n'a pas.éclatë, mais la situation po-” 
‘Ütitue n'en est pas. moins.ttós-grave, Á lasuitede la séance 
Uarislagusllesa été discutée la proposition. relative aux évóne-' 
: Neree de Vienne, le: gendral Pénel,.président da conseil, a don-, 
Ené:na:démission. Le roia appelá;. pnurte remplacer, le génóral. 
‚Urdndebourg.: Les extraits Ue Moniteur prussien, que nous pu- 
WM onis'prds Toin, font connaftre les causes et la siguification de: 
Cette modification minístériell& BR er 
… La sbanee de l'Asserpblée, du:.2 novembre, a été par suite 
Lrès-agitëg,, Elle weté ajournée et reprise trois fois à une heure 
d'iatervalle.:Un projet d'adresse.au roi, pour lui reprösenter Ja 
Sitmation, du pays, a été prapoaé, râdigó et volé séance tenante 
Steins: -diseussiun, bien qie très-ónergique. La.chambre y dé- 
Gare par avance que le nrinistère Beandebourg n'obtiendra pas 
la majorité. 
Le Rot avait 'd'abord refusé de recevoir-la députation en l'ab- 


Seite dé wart ministre. [la cepeudautcönsenti plustard à un en- 


“chistes. Nous próduisons pus” loin les-pörhbrbux détails qui” 






tratie Mieieus et la réponse officielle du Roi est‘ parvenna | 
[Asscaie ande Elle ge, quelle devait Birt, Le Roi | 
hemme les mintswes. qu'il eruit eapahles de condaire tes affaires | 


de l'Erat, sans que Jarchambre ait à se mêler le moins du monde 
Be ohoirjsaaf à refuser sn.eanfiance an ministère nommé contre 
„86 apinións, Toatefois,nous apprenana.que le. gênóral de Bran- 
Brabiw'séie cargo de forreer uri nouveau cabinet. On prêtend 
‘même que M. Rodbertus et M‚ Kirchmann, du centre gauche, 
raient partie de'te ministére.” ne 
Nous n'avons regn aujourd’hiri par le courrier de |’ Allemagne 
Jhe le Moniteur de Prusse qui, nous l'afons dêjà fait observer, 


Be publie les comptes-rendus des séances de |’ Assemblée pad | 


tionale qe le surtendemain. Nous regrettons d'autant plus 


d'être privós anjourd’ hui de nas enrrespondances de Berlin que | 


hous voyons-dáns le balletin:de'la-Bourse de cette villedu 4,que 
En dës forids pubties a stibi une hausse par suite du vote de 
Yr Â tsembilée hationale et des dernières nouvelles de Vienne. 
Nods ignórons complétement quel a été l'objet de ce vote, car 
Ik seanee de la veille n'indiqnait aucun óbjet important comune 
fpvant êtrermis en discussion. Bat 
ecilgs nouvelles d'Ltalie prennent de nouveau un caractère in- 
-Guiêtant, Non seulement le mouvement insurtectionnel de la 
Lombardie se propage de plus èn plus, mais aussi la flotte ita- 


Henne jiarrit.se raprocher de-nouveande Trieste. 


LOD 
Mil 


‘Toutes ‘Jes hostvellds da Piémont sont à la guerre. La 
Sambre des députés gardes a adupté le 30 octobre, à la majorité 
4877 voix goritre 57, une proposition tendant à déclarer qu'elle 
Ss pónatrée de la nécessité de recóthmencer, avec ardeur et au 
Platât, deshostiliiés. ee gr 
wolsasspmblóp, nationale de France a continué, vendredi der- 
Nier, le second ‘vote de la-constitation. Comme on l'avdit an- 
Woncé, ‘une tentative. a. été -fsite pour faire prononcer par la 
Cönsiestion: Vexelasion des -forictions de président de la répu- 
ligne des-membres des antiennes familles qui ont régnésur la 
EM. Anthony Thouret's’est‘chargò de soutenir la propo- 
bi sjmais, elle a,éfé combattue par M. Dufaure, ministre de 
Intèriegr et parle général Câtaignac, qui a parlé eri fört bon 
Himes ef.de- manière à se rallier bien des voix. L'amendement 
de Me Aethony Thouret a té rejeté à une très-forte majoritë, 
Éqneintenant une garantie contre \'ambition da prin- 
ue Napptáéon, d'abord dans teserment qu’on luiimposera, 
„ensuite dans Une disposition nouvelle sur laquelle l'assembiée 
Lich. était PW zenne te’ pronondée, mais qui sera certainentent 
gfdoptee, Il doit en résulter que toute mesure par laqnella le 
bgiden/ de la répnblique diësoudrait‘on prolorgerait l'assèm- 


Mee riafionale, déviëhdenie nin orime de hantetrahison; Te prò- 
ident serait dèchu à Îinstänt: même de ses fönctiuns; lès ci- 
torens seraient tenus de lui refuser obéissance, 'eté. Ge qu'on 
redoute, c'est un 18 brumaire, et l'on ne fait pas attention que. 












âge: universel, dans le système-actuel, est supérieur à 


eeut, doit ou peut tout-lógitimer,, 10 50 4 
“úp Jour en jonr la latte pour lauptásidertce de la république 
PS ires avéé piús d'expression. sds rúpublioains quf ont pâr- 
Beh demméit: pour le peuplesotreerain’ le 24 février, 
arl Bigès maintenant de faire un pas ch ‘derrière; ils voient 
aroien Pik qn'il sera cette fois-ei tbelfergent consnlté, et ils 
ent epqnaitred'avance la réponse üî leur sera faite, Aussi 
&{forme déplore-t-elle dès ‘aùjourd’hui cò qu'ellé appelle le 





se den ved hal.du 1Q décembre. Gependant, à la mine soucieu« 
Hanter: Is présnmées,il est facile de juger que s'il va holv- 
\ AOMMete -n’aura. rien de volontaire.. La: nation: n'a 





|: : C'est ainsi qu 
tê nátivnale; mais à leur place la France #”a-reneontré que les: 


boi ®dBENG la mission gi ki était cone et qua M. de | 


‘protlamée, ce_n”êtait pàs impowiDle, Ja républigie ainsi sortië 
du voe national, eût été grande, forte, kalme, impdsdnteà l'in- 
térieur comme a'u dehórs. La perspective dé voir un ‘terme ‘abx 


‘vaïent ni desird ni appelé. : 
‘eussent procédêé.de vrais 


1 


amis dela souveraine- 


sycophantes de la liberté et du suffrage universel.:Aussi protes-. 
te-t-efle aujoard’ hui contre teur:joug, qui lafatigne et la ruine, 
‘Leur règne est fini, Ils le saveitt; ils comptent des jours qu’ils 


„bie déclaration 'de guetre.' Tous les Annibals conjurês dontre 


II en reste ‘assez à Paris'poor raflumer la torche incendinire da 


sera une preuve de plus du respect qui lés amitne pour fes volon- 
tés de la niätion et pour la lêgalité inètme républicaine. : 
_Mais, aveugles qu'ils sont, ils ne’ s'apergoivent pas-de: lenr: 
complicitê avec les ennemis de lá république. Si ‘een ‘derniers 
ont des chances de anceès, ils les doivent toutentières aux répu- 
blicains de la ‚veille. Ceux-ci épouvantent tout le: moude par 


. leurs violences, leurs menaces et teurs projets. Tout le monde à 
; hâte d'en finir avec eux, et'chaèún se confieime'dans l'idée de 


leur opposer un nom, le nom de celui qui éeraserd ke:jaeobiìnis= 
mé ancien. IÌ y'ùn an, le prince Ldais-Napotéón n'sût par trouve 


mille voix pour l'appeler aux affatres. On haussait1esépautes au 


sonvenir du héros de Boulogne etde Strasbourg. Aujourd'hui, 
s'il rallie quelques millions de safrages, cö, sera. précisèment 
parbe'qu'il a été le hóros: de Bilogna et” derStrasbaargsrLes 
masses lui supposent\'intention de jeuer &tout prix le rôle deson 
oncle, et comíúne. elles attendent déur salut d'un. nouveau 18 
brumaire, elles pórteront sur le pavois le prince à qui l'empe- 
reur, avant lä naissance du roî de: Rome, destinait sa succession. 
Á moins d'un -de ces revinements qa’on ne peut jamais pré- 
vair en temps de révolation, Lenis-Napoléon sera prebablement 
proclamé président au cri de Vive Z'empereur. Ge serait un 
grand mal, car la guerre civile aurait cette fois-ci un prêtexte 
püutêölater sans hisser le sinistre drapeau des socialistes., 


elle 'äté adoptée dêfinitivement: par l' Assemblée nationale à 
la majorité de 739 voix contre 30. Puisse cette presqre unani- 
mité assürer au nóuveau pacte fondamental de la France la durée 
que n'a pas sembló lui promettre l'espèce d'indifförence et 
d'inerêdulité qui a génèralement presidéà sadiscussion. 
‚Les banquets continuent, mais ne se ressembient pas. Á Nis- 
mes on s'est buttu à-ce propos. Á. Clermont, démocrates et so- 
eialistes en sont venus auk mains; tout cela, on le pense, ne con- 
tribae pas au rétablissement de la confiance publique, Aussi la 
bourse est-elle à la baisse depuis plusieurs jours, sans qu'on 
puisse attribuer à ce möütement rétragrade d'autre cause que 
les inguiètades répanduês dans les esprita À 
Or eg 

Le Roi, par arrêté du 3 novembre, a dissous la commission 
d'Etat chargó par arrêté da 17 mars de présenter un projet 


même temps cette comimission des gervices 
Roiet au pays. . Aaen 
… Par le même arrêté, le Roi a nommé Gommandeurs de ordre 
du Lion-Néerlandais: N ee oh 0 eN 

NM. Me Dirk Donker Curtius; 
L.C. Luzac; Bgg, 
et conseillers d’ ktat:en service extraprdinaire ; EE as 
MM, Me L. D-Stormet M° J, R. Thorbecke; tous membres de 
Fa cotämission d'Btat, id 


sd 


qu'elle a rendus au 
Me JM. de Kemperiaer et M° 
Beker Je RE 


EEE. RACE ne 7 e“ L 


va Bent 





On NOUVELLES DE VIENND, É EN 

Au moment où l'on croyait Ía tutte terininée à Vienne, elle a 
repris plus acharnée qtie jamais. Dans l'impossibilité de coor- 
„donner complétement les nouvelles qat nous parviennent, nous 
allons reproduire les divers rébits et dochments que -naus trou- 

vons dans les correspondances et les journáüx atleinands. 
Voici d'abord la version donnée par la Reformé allemande : 
« Le conseil comimunal avait capitnlé le 30 getobre,à midi; et, aux ter-. 
mes de cette capitulation, tous les canons devaient êtfe remis aux tronpes 
de Windischgrätzi Le général Bem avaitété bessé, ce qui contribuait 
beauconp à abattre:les.combattants viennois, Tont,à'coup,‚ la nouvelle se 
répand, dans laprès-midt, que 20,000 Hongrois sont arrivés à Schwechat, 
à unelieuede Vienne, et que :Windischgrätz a envoyé contre eux 15,000 
hommes pour les combattre. A cette nouvelle, le conseil comniunal rompt 
les conventions arrêtées; les canons qu'on allait livrer sont de nouvean 
dieigés contre les-troupes impériales, Le général Bem, tout blessé, qu'il est, 
reprend le commandement, et la bataille recommence dans les rues. 
‚» Pendant ce temps les 15,000 hommes envoyés par Windischigrätz à la. 
rencontre des Hongroïs en venaient aux miains avee eux et les bâttaient 


 eomplétement, Windischgrätz a tourné alors de nonveau toutes ses forecs, 





conépirations permanentes: contre là -royàuté;- eût’ pent-être- 
rallië la majorité des esprits:à un ordre de choses qu'ils n’a- 


ont encore à vivre, Le discours de M. Felix Pyat est-une verita-- 
ordre social n'ont pas disparú de la France avec Louis-Blanc. | 


mois ‘de juin. Ils espêrent biën’ changer T'arène êleetorate en | 
‘champ de carnage et substituèr le canon à |’ urne pacîfigfue. Ce | 


 f la Léopoldstadt, Landstrasse, Weissgerber, breder laan | 


> Lä Prance-possède enfin sa nouvelle constitution. Avant-hier | 


‚| corridor, que l'audienge était fixée à midietddemi. 


complet de révision de la Loi-Fondamentale, et remercië en 


ä « Les Vienna ont bi eri par on atfjus ant, da général en oe zie 
‚diqug, à Windischgreetz le pöîht le plus avantapeax pour : er la‘ ville. 
(KH dök retour; cé Latte a etEtusinte hen SR ger, Á ia 
\_”» On assare que les Horfgrois ne sësorff pasatvánègs jusu'A Viëtne. Je-: 
lachich en ‘waräït jeté-14500'date le Dantibe errbis te benté deiite. 
complète. Pendant que Gtt celá se passed Vienne, Vèmpefduftië gess®:de - 
répondre anr députatioasqui acteert de tdates parts aüprêside lui ra Je. 
;p suis alfecté des tereibles malheurs quî éclatent gf Vianne, et Wespdra, 
„»epcore que Lout ‚s’'arrangera, prcifiquement. »,Et le cangn.tonneset lei 
Sang coule à {lots dans les rugs de Yigpne, Voilà IP’ ment. pacifigne! d 
» L'incendie éclate de tonls parts dans Ja ville: schgrätz, dar 





E 


ke de toutes pa e:Windischgräiz, da 
erainte qu'elleng soit comipiëtemient détraite, il gendriedeeps nen ef 
és bourgeoîs. Lés goldats ve lidrent, au reste, aux plas grändsexces; 
‚__» Les pertes des Woipês sorit assez coitsidétables: Liés Viennois sc battent: 
“comme deslidns.D «— 2 fn Da 
_ Ue ebrrespondane® de Florisdòrf dû 31 octölire cöüfirme en: 
des léríes lès extës“dòrimis pité-es tróngiëd aäsfbpeantes : 
€ Non-séutemestt les Cföstes ont pill dits tes Binllotiëtrs de” 
ils y ont anssí assässiné, ce qui a’ beâucoup cofstkiljud à % 
tion et la'résistance, Les faúbonrgs occtipés är 


Hirs de Viennds maals 
NE dr HP k me 
= bikke’ dut: , 






 Raceaso, Thory, Alban, jusqu'à la-Webringergasse. »…… 
‚ Cette même. correspondasce; foute, zou ta date 
vemmbres… …: «; br re 8 AE 


kd tr gen e Ë 
_ Unesallecontenant HG laestsi aiërs hetlée. Tons tea bâtiment 
fanboargset la stalion.descheiinde fer da:Nard sònt kbd: en: 


du ler no-. 


dee 


hôpi 
- Og « expédió :deFlorisdorf, la: 31-octotre, dans da sister 
ane dépêche véfbgrapliigseainsi conpae: nnn 
‚Le bomibrdedenfint'a'oessë à sic bedtred dersoik; Des'indendiesont &clatá 


dans le voisinage de fa plate sla Plinievraitë et de Päplisé des Augustins. 


| a wenggs-vatpingird garde 


tagx.e …; rs 


de: 






portdrdkigndais, vob alie soiet död :arsiv oase 
Aticndesd ee Haigehò Femmgpastizes et une - 
is. La: tour.ct-le'toit;de Vóglise des. Augustine se sont éeroulés. 
EN »Signé, Général RENNEBERG.»: 
Une autre dépâche télégraphiqueadressée le même jour à Oll- 
mütz confirme ces.…faits, y ajoate l'incendie de la bibliothèque 
et du musée minóralogique, etannonce que les Hougrois ont oté 
repoussés jusqa'à trois-milles de Vienne. Dans la nuit da 31 au 
Jer novembre, on se battait encore dans qaelques parties de la 
villeet des faubourgs. Ee tn, eed De 
_— Noasavont déjà dit que Îa dèputatioh partie de Prague 
pour alter-întercèder auprös de t'empëêreür en faveur de Vienne, 
avait'êté fort mal regue à Ollmütz, Ë le vient de puiter la pro- 
testatibn suivante contre le manière donten a agì envérs elle s 
* €___« Monsieur le ministre, © * 4 Mia 
…_# Tous les membres de fa däpuitation de Prague sónt justenient indighés . 
Ils avaient été avertis qu’à dix heares ils seraient regns pas: SM. Les offi 
&iers de la maison de l'empéreut ‘savaient céla ; adjudant général prince 
Joseph Lobkowitz devait princigatement en être instruit” 
» Cependant-la députation, arrivée au palais. s'est, ve arrêtée par un 
oa qui a étaoda ne pas gr oen de, Bandiesceaccordée. Le 
ourgmestre seula pu pénétrer. dans \'intériearss. zi rince a dû dè 
être inforaié de la leen des députés attended Dan tence quì leur derd 
été promise, Néanmoins.il n?a pas hésité à les-fiisëhttendre nne demi-heure 
sur Pescalier, et il & osé ensúite leur annonegt?; &it-criänt par âne porte da 


partie dn pala 


“_» En cónééquênce, nous; députês-de Ht tation bohême „ nous déclatons 
indigne cette eouduite du prigce Lobkowitz et nous l'en rendons responsa 
ble, Nous protestons, en outre, solennellemênt contre cette manière d?agir 
envers la dépntation d’unenatièn „ hous réservant de faire connaîtrdindtre 
indignation à S. Met d'ezigersatisfaction, _ arn pitis 
… » Ollmütz, 81 octobre1848.» _ (Suivent les ziguäturen) : 
Voici la circulaire te le baron de Wessenberg, piésî side Eda 
ministère aütrichien, a adresse à tous les érvoyés'aûttichiens 
aux couïgallemidides En be iede fa 


2 * 


« Les deriilêfs évönements de Vienne-ónt troswé, er Alle- 
magrie, une interprétation souvent erronge. Afide póüvoir'ju- 
ger exactemelì la-question, il faut se persuader des circonstan- 
ces princì ons midi ie wonen den 5 
‚Les opêfations militäires lut: odt Hibu ets dE WOInent sous lea 
mifré de Wibnne nm ottyten bur: cet de cotwbattre l' anarchie 

‘et dé röthblif on êlat*tegal. -L'ertipierstir ët Gön-gouvernement 
n'ont pas l'ifitention de reprendre tes filertós #teord ées,de rêa- 
liser l'épouvaritäilque le parti révolutionnaire présente sous le 

our dé véaëlion, ‘ou de conqaêrir-pour ane des nationalitéskau- 
trichiennes l'hògèmonie sur les autres. :- runen 
vo Óenfèstipas une'lutte de-nationalitós,: une tramsforiktfdin de 
la monarchie en-àhe Autriche: slave, comme Fe crúït-où. le fait 

ervifdÎa’ presse allemande; ‘G'est @n- combat de Wöidre-dontre 

Fäwärchie,'du pouvoir légal, ‘sans lequel il-näj®% päs de'gou- 
-verretaênt, contre: le tertofiste, de la: conseivatiör contre Ja 
révolútion. G'ést méconnaitrb les faits, c'est:jliger erronément 

les:éhoses que de donnerë'ce: combat ane aùtfö signification, - 

- Ea révolution: s"est:Wouyerte d’ ur “gfiatiteau allemand. Les 

-eóuleurs allerarides'sânt devennes les insignes du parti da:boa- 
leversement.Ge n'ost-pas eontre la liberté, la grandeur:et le bien 

de |’ Allemagne, que T'emperenr d’ Autriche s'est cruappelé spé- 

cialement & Erbtdger; t'est coritre le parti qui abuse de ces cou- 
NEE an a Ee en Á nie: 


leurset de cea diverses chases dans l'intérêt de ses buts crirni- 
nes: que sont-dirigës les efforts-du gouvernement et de l'armée | 
des.M. ie 5 is 4 

‚Je vous invite,à conserver ce ‘point de vue et à l'appuyer le 5 
plus possible dans votre cercle d'action. 


SM. l'empereur et lo gouvernement sont résolus äsputenir |. 


ce combat par ‘tous les moyens qui sont en eúr pogvoir. Ces 
moyens ont été dösignés dans les mantfestes ämperiaux du 18: 
et dú 19, qui vous-ont été communiqnès.par dépêche circulaire. 
Les moyeos auilitaires sont déjà employés, Une armée-de près 
de 60;000 hammes , conduite en personne par le feld-maréchal : 
prince de Windischgrätz, qui a pris son quartier-genéral à 
Hetzendorf, cerne. hermêtiquement la capitale, et j'ai lieu d'es- 
pérer que ces opêrations atteindront prochainement leur but, 

S. M. s'est en môme temps. vue forcée d'éloigner ta diète de 

Vienne, et de la convoquer pour le 15 novembre.à Kremsier. … 

Ollmütz ‚26 oglobre 2848, ss een 

oe, „Baron pg Wessenseno. 

: ze een gets jee Tee E hee 

Le courrier du raatin noùs a apportéencore une fois la nou-. 

velle de la sontmnissio de ta ville de Vienne, Voici la dépêche - 

télégraphique adressóe de Viènne à Berlin par l'envoyé prus-: 

sien. Elle est dätèg'du' ter notembre. EE ee 
« Les tróupes intpêrtales oocupent tóute la ville de Vienne,» 

‚ Voiei maïntenant ce qui s'est encore,passé à Vienne apròs les, 
nouvelles que, notts avons déjà données, Nous empruntons ces 
faits àla Gazette de Breslau du 2 nóvembre: 

«Nous avons recu des nouvelles pasitives de Vienne, Hier 
(1°), à onze heures du matin, les troupes impêriales ont com- 
plêtement vceupê Vienne, La capitnlation avait déjà com-: 
raence dans Ìa journée du .30. octobre, ainsi que nous V'avuns 
annoneé, et. différents, corps avaient déposò leurs armes, lors-- 
que l'arrivóe deë Hongrois fut annonode de la tour de Saint- 
Etienne. On: avait döjä arboré partout ‘des drapeaux blanes en: 
signe de soumission,: mais'on: léar substitùá jnétgntandment des 

Irageeux ‘rouges, et un feu tròs-vif recomrheïigu daris les fau- 
Bohtgs de Wieden; de Mariahilf et sur le Schottenfeld, Gepen- 
dant, dana, F'apsds-niidì du.30 et dans, la matinée du 31, la 
tranquïlfité 'paraissaìt renaître. Vers 9' heures. parut le. 
placard-du, prince, Windischgräsz--dans lequel il informe 
les habitants de la defaite des Hongrois, qui s'taient avancés au, 

‚ nombre de 21,000 près de Schwechat. A midi, quelques, coups 
de fusil furent tires du, bastjon, vig-à-vìs du Lamm gt un com-, 
bat qui ressemiblait.à une escarmonche. s’engagen. Le Lamm. 
et le café Stierharg òtaient remplis, de;chaaseurs.irapêriaux. qui 
tirèrent sur les aruitleurs. de ta. ville, „A 3-heures commenga une 
ecanonriade. teerible. surtout. dans Jes: faubourgs- Mariahilf et 
Schettenfeld; elle cessa tout à coup et le bruit courat que la 
ligne était prise. Maintenant (4 heures) les gardes nationaux se 
prêécipitaient sur Jes-bastions, pour les défendre; tout-à-coup 
op vit le Burg impêrial tout en feu sans que l'on conn ût l'origine 
de} incendie, car pas unebomben*y était lancée; le palais da ptin- 
ee Kolowratet l'eglise des Capucins.ont òté presqueentièrement 
démolis par les boutets. Neuf compagnies de. gardes. nationaux 
sont occupées à éteindre |’ incendie du Bury, Vers. une heure de 
Ja nuit Japorte Burgthar fut abattne par.-quelques coups de ea: 
vrom, -ot-loe-troupes-ontrövent en ville,-sans.ga'an grand combat: 
ait gu lieu. Les Croatesêtaient sur:le Graben. Dans le faubourg 
de Léöpold' ón ighoréit complêtement l'occupation de cette 


pàrtie de la ville, on s’attendait à voir se reriouveler le-cumbat ; | 


mais entre 10 et I1-heures, les truupes entrèfent en masse: sans 
rencontrer- une grande pésistanee, «Cen 
Le bruië qui avait: couru:qo'une légion de 10;,000 krommes 
voulait encore defendre- T'université, ne se confirme pas. On dit 
que le général Bem a été fait prisonnier.. pe Ree 
… Bazstao, 2 novaunRe. — 2heures de V'après-midi, — Unelet- | 
tre de Peraudu,2 novembre, 3-heureg du.malin, confirme la nou» | 
velle pubtièe hier que Windischgrätz se (\rouve sur la place de 
St-Etienne. On, dit que les étudiants se sont jetôs dans.’ Aula et . 
veulent se dèfendre jusqu'au dernier. homme. Les troupes im- 
pèêriales ont pris-d'assaui, et pillé toutes les. maisons d'où on a 
tiré sur elles. En Se on Wanne a bb Tere nte ak Ô 
Après que les faubonrgs eurent été pris, lesgardes-nationaux 
engagèrent une. lutte entre. eut ;: UNS 'gpattie.. voulait. ré-. 
sister, encore alors ue. l'autre--partie' déposait leu: armes” ‘Les 
Hongrois ont été: battus le 30:parles invpêriaaux: la nouvelle se 
corifterilg aus? qu‘ ine pärtie'des:Magyarês avait été rejetée.dans 
Prior, ler Novkuari. — On à affichië Tes publièations sui- 


es en 
Re 


vantes: “° ; Ees 
… Le: Anjoargini à 6 heures 46,im. du söir, j/a requ da pebsi- 
dent du conseil, ‚de Wassenberg, Ja dépêche télégraphique 
suivante: aten sram) NAE: Ù WS ze ae 
… «Les nouvelles;zegnes à Ollmûtz par le télégraphe. vant: 
«jusqu'au 31 octobre, 3 h.40 m, de l'après-midi, Vienne avait 
»éapitulé Je 30; miaîs les conditions “de :In:capitatation-ontétó 
s:vialées Je, 31 „- les. Hougrgis s'ótant avancés ce jour-là. vers 
„9 heures jusqu'à Schwachet,» Bere ee 

» Lés Horigrois ont êt& repöussés jusqu'à Schwadoff., te fau- 
»baurg Wieden a été bomdprdé , mais le maréchal maïrde que 
» la ville sera deeupée encore le jour même. 
we ace: dk VN rd be, Ì ergst apk AEN Sad 

M.'Cesoir,à:7 heures, j'ai, Cu Îa. che tólégraphiquêsar- 
‘vante du bourgmestre Werkn dOlmûrn: … é sr 5 


* 


| Î 0e MORE 
«La députation de la Île de Prague 2 été regnele3!, dik |. 


-…et demi.par V'empereur. Elle &résola de faire desdémarctiés 
» ultérieures.pour vbtenir une-réponse catégorique. 
EE 
… La-Gaaette de :Breslan dit avoir vega les communications 


suivantes d'Ollmürz : 


3, Déplahe télégraphigue du feldmarschal-lieutenant Ramberg, 


ars & Vienne, an ministre Wessenbarg. et 
ale ‘viens.d'ordonner d'enlever les barricâdes devant la- 


».porte dite vothgn Thurmthor, et j'aecuperai d'ici. à une.demi- | 


» heure Jerothe Thurm-, Bieber- et Dominicaner-Pastei, Il.n'y 


‚„a.plus de résistance. L' artillerie ennemie est transportée en ce |: 
»moment à Karsenal. De, grands monesaux defusils se trou- |- 


rent devant fa.garde.de la Porte/Rauge. kes incendies dans le | 
Cabinet, archúolngique et-JaBibliothóque, s'ont pas | 
mdeddghie.s Oe 


-n leng, le 


„… Câ 





terende Ee et ee 
eerd EE onee Boh iden UREABETER, 
EE. Depéche telégraphique du même. 


« Ln-caserne dite Salagries-Caserne , \'arsenal-dans la Reun- 

















. gasse ‚ie bâtiméni dif Kriegdgebäùde, &insi duë les rempârte | plêtefnent, l'ordre de requérie aussitót fa force rate. 


-…et les portes-du Burg sont.accupés 


1 » sont également occupés éf lès’ häbitsnts out éte” dösárruës. IN 


»règre uae parfaite tranquillité, Le dêsarmement de la ville 
» COMMERCE. Dn Bene ' 4 
»Olmütz , ter noveinbre 1848. By edes 
| Et Hindr, *Elamder.e … 
Des pétsonnekqûi ont qüitté Viënte racontetit que te génóral 


clésiastique,et tout à coup il a disparu.On prêtend qu'il a emporté 
une somme assez considérablede la caisse de guerre. Le dr Schütte 
paraît avoir déclaré dans la séance du conseil communal du 


peronne était en obstacle à l'arrangement, Pulski a également 
disparu, Le 31, les troupes ont fait 500 prisanniers. Les Hon- 

La ville et les faubourgs. sont. fermés, personne n'ose y entrer. 
ou en sortir; on fouille les maisons suspectes, tons les postes 


j-grois se sont portés le 31 audelà dela Leitha, 


j sent.occupès par les troupes, Outre le teit de la Bibliothäque et F 


le cabinet d'histoire naturelle, on‚a-encore en à regretter la cou- 
verture de St-Augustin ‘devenue Ja proie des flamimes avec l'é= 


comme an l'avait dit. … 


Le chiffre total des prisonnierss’élòve déjà à plus de 2000.0n 


de la légion académique, 





‚ PERRIÉRES NOU vorzos pa VEENdE, 


nouvelles de Vienne du 2 novembre. Cette feuille annonce que 
des nouvelles positives et provenant de sources mèritant toute 
confiance annoneent que la villede Vienne est tranquille. Le 
journal de. Berlin assure:que le bruit rêpanda encore par quel - 
ques feuilles, que la lutte.n'était pas terminée, est complétement 
faux, se een ek en 

L'incendie du Burg est complêtement éteint. Tl n'a pas causé, 
de grands dégâts. On a sauvé tous-les livres de la Bibliothèque; 


glise de Saint-Augustinj le cabinet d'histoire naturelle ne,doit 

_pas non plus avoir éprouvé de grands dégàts dans \'incendie. _ 
Les portes de la ville continuent d'être. fermées;On apprend que. 

les troupes autrichiennes-allemandes resteront àVienne, et cel- 

les composóes des saldats non allemands ont regn ordre de pour- 
suivre les Hongrois. M. Schütte paraît avoir été fait prisonnier ; 
il se trouve.à Linz; l'aida-de-camp de-Bem a également été pris; 
mais Bem s'est échappé. — Une ordonnance du 30 octobre ac- 
corde un sursie d'un. mois pour. tontes les lettres de change 
payables depuis le 30 octobre jusqn'inclusivement le 20 novem- 

bre. Il parnît qu'on ataujours \'intention de transfêrer le siège 
de la diète à Kremsier, wnd De ' 

— Á Brunnil.yaeu une assez grandeagitation. Les derniè- 
res. nouvelles de Vienne nous apprennênt cependant que tont 
est rentré dans l'ordre, On y est: indignè de la manière dont les 
Viennois ont violé les conditions de la capitulation. 


a: EN EEE EE 
NOUVELLESDEBBRLIN. 
KODIPICATIOR DU-BITHSTERE 2RUSSLEN. —— GRAYEMÄNIERSTATION — 
: rr DRL ASSENBLEE-CONSTITUANER, a 


La situation-devient-de.plas‘en plus tendue à Berlin. 
' Voici un'résumé de différentes pièces que le Moniteur ‚prus- 
sien dú 2 novembre ‘publie dans sa partie non-officielle, et qui 
sert à faire'comprendre ‘les:nouveaux incidenta survenus dans 
Cette situation : … — ge hie 5 
«1. Une requêteadresste le 25 octobre au ministère d'Etat par le co- 
mité de sûtelé des'antorités dè la ville de Berlin ‚ pour demander que la 
troupe ne puisse intervenir-en aucun cas qu'à la réquisition de l'autorité 
tivile chargée du maintien de-la tranquillité , et.qu’en second lieu, même 
après. avoir é1é appelée , la troupe se ratie immédiatement à la réquisition 
de cep mêmes autorités. : ‚ Rete en 4 
»: Une réponse, en date du 31 oetobre, adressée par le ministre d'Etat 
au magistrat de la ville de Berlin, avec prière de la.eominíiniquer aù-vomité 
de sûreté. Dans cette réponse, le ministète d'Etat déclare qu'il est pärfaïte- 
ment d'accord avec le comité de sûreté sur ee point que l'autorité civile a 
seule le droit de demander linterventiòn de la troape, comme aussi dé la 
eontremander tänt -que la tròupe n/a pas commeneé à agir. Mais, une fois 
que la tronpe, requise pour appuyer la garde bourgeoise, a réellement com- 
meneé à agir, alors.sa sitnâtion.vis-à-vié de la garde bonrgeoise cst déter- 
minée.dans le 5 7B.de.la loi,du 47 de ce mois, portant qu'en pareil cas la 
garde bourgeoise formera la régerve de la troupe, : Bn 
» 8. Une ordonnance da ministre de l'intérieur, en date du jer novem; 
bre, adressée à M, Rimpler; commandant de la garde bourgeoise, Dans cetl 
‚pièce, le ministre rappelle les actes d'intimidation czercés par le peuple 
vis-d-vis de lAssemblée-nationale; malgré la présence de 8-à 9 bätaillons 
de la garde bourgcoise, qui n'ont pu : parvenir.ni à garantir complétement 
T'indépendancede l’Assembléc, ni 4! protéger ses. membres, à leur sortie de 


Ja salle, plasiaurs d'entre eus.ayant été, paraît-il, non-seglement insultés, 


mais maltraités. eee Ne: 
…_-p:Dans-ces circonstanceg, le gouvernement ne peut en-cas de troubles 
dans lacapitale, remplir sgn devoir touchaït la sûrejd des personnes, l'in- 
„dépendance de la. représent. keg „Aationale et l'ordre public, si law End 
bonrgeoîse esehde deme 'erdre-légal né remplit pas:sa missioh en 
temps utile et complétement, qu'en reguérant immédiatement des -secouts 
militaires, et en les èniplogant d'après le 66% de la. läi sur la garde bour- 
‘geoisé, En désirant que lexcae de cette regrettable nécessité ne se présente 
pas, dit en terminant M, le ministre, j'ai donné connaissance de cette, or- 
donnanee au-magistrat stau président de la police, afin qu’ils y aient 
égard. » a RE 

Le Indépendamment. des trois pièces que.nous venans.de ró- 
Aumer, le Moniteur prussien publie encore l'avis suivânt, que 
‚nous reproduisons textyellement:: 


……« Les.événements d'hier, pendant lesdeux, séances de IP Assemblée ná-, 
tionale imposent an gouverpement Pimpérieuz devoir de “mieltre en usage’ 
Fous Jeg moyens qui sonten son pouvoir. poúr maintenir l'ordre légal, em- 
pêcher et-réprimer de tels excès: i Dt Rn, 
"cassemblabtes où Ia gärde-bdutgedise nag pour lé maintien de l'ordre 
légal:ne rémpliratt pas’ cbrhplêtetmient ef en temps-ûtile:cette-missian, de 
requêrik la Foree arinéé etdé la firé intervenir, eonformément.au 6 78 de 
‘Ta loi Sar la gartle hottgeoise du-Â9 óctobre. > 
“_» Nous portóùs cet ótdre à Ja connaissánce du publie : … … 
» Berlid, Aer nóveinbre 1848. «- _  ' Le ministre del'inhérieue, 
En EN en Ae ON B RIGMANN. » en 
De sòn côtó, Te commandant dela 'garde bourgeoisee publié 
lesdeuxavis spivahts:: nà 


Avis « M, le grinstre de V'intériene Bichicsánh A “tapt affiche cl ma; 


A rn 
ì 


| tin, à tous les coins des raes, un avis portant qu'il a dodhé uu diitorites 


que la chose concerrie, pour le cas où Ja garde bóúrgeoisd aippelée pöte 
„meintenir l'ordre légal, ne remplirait,pas-son devoir en temps-utile ‘et com- 


Bem avait feint d'être malade, il avait même fait appeler on ec- | 


30,qu'il se livrerait an commandant des troop *s impöriales,si sa. 


glise adjacente, 1! paraît que nulle,part les troupes n'ont pillé „it 
GEN | | — On lit dans ‘une correspondance gönérale sous la dated. 






remarque parmi eux. plusjeur s. prêtres isahiens et re mambo): 
î ‘ |. rêpandae dansla ville, 


Le Moniteur de, Prugse du 4 npus apporte aujourd'hui des’ 


on a également sauvé le beau monument de Canova dans l'é-_ 





| (Bruit, fnterruption).M. de Berg se fait ensuite rappeler à l'ordre pour 


“_5 Les autorités qúe lachose'tonderne ent dond regu l'ordre, peur tous les | 


par. nous. Tous lesfaubourgs |. „2 Le commandant soussigné trouve en cela ane violation de proniëësed, 


faites par leministère, au sujet de la réquisition de la tronpe, à la garde 
bourgeoise ct auz autorités de Ja ville. [la done protesté auprès du ministre 
ea contre cette mesure, ce qui est porté à la connaissance du _ 
pudiic; bend ederik 5 

» Berlin, $ novembre 1848. »;… 
A lá garde bourgeùïse ef à-toùte la population de Berlin. 

« Concitoyens! Un moment difficile pour le développement de nos liber- 
tés publiques est arrivé. Le temps presse et ne permet de vous adresser que _ 
quelques paroles. Avant tout nous avons‘besoin de prudenee, d'unité, Puisse » 
la garde bourgeoise paraître en grand nombre au premier ujjei! — Puisse 
la population, par une parfaite tranquillitéet en évitant tout cxcès, prouver . 
qu'elle est mûre pour un libre développement politique. Le moindre conflit . 
entre la garde bourgeoisc et le reste de la population aurait en ce moment 
fes plus tristes conséquences. Songeons-y et attendons de nos représen= } 
tants des résolutions dignes d'eux et de nous, avec le respect qui leur est 4 
dû, parce qu'ils ont été élas par notre libre choix. . ps 

» Berlin, 3 novembre 1848. », de Â 

‚ Maintenant que nos lecteurs ont connaissance de ces divers’: 
documents, ils saisiront, plus facilement la. véritable significa- # 
tion des dêbats quiont eu lieu dans la séance de l'assernblóe’ N 
dont nous allons reproduire le compte-rendu, 


&í 


lef novembre: en Ri 
‚& Vers midi, la nouvelle de la forination du ministère Beandenbourg s'est ; 
De et ya porté au. oombté la fafmontatioù dijd fors £ 

rande., kat hd 
n » Quatre heures et demie. — On bat partout le rappel pour la garde 
bourgeoise. La nouvelle s'est répandue qac-la troupe est déjà tout près de s; 
la porte de Brandebourg. Le commandant de lagarde bourgeoise vient def 
donner l'ordre de la réunir. Plusieurs dótachements ont ogcupé le Marché mi 
des Gendarmes. Le corps des constructeurs de machines, cette fois en armes, … 
vient aussi de paraitre paf ordre du gommandant. Úpa forte garde est placée 
à Pintériear de la salle de spectacte, Les groupes popt faires ne sont pas 
träs-nombreus, du moins dans le voisinage de la salle de spectaele.Les étu- 
diaats ont cpnstitué une lögion académique,et ont élu pour chef le capi- 
taîne de cavalerie Vorpaht, connu pour êtreun républicain. °° _: 

» Sir heures. — Le bruit que des troupes étaient aux portes de la villë“ 
et prêtes à y entrer était dénuêde fandement, Jasqu’iet la tranguillité n'est 
pas encore troublée, De forts détachements de garde bourgeoise oeeupent 
le palais de roi, celui du fen roi ct celui de Ia pripoesse de Liegnitz. De 
nombreuses troupes staliounent sur le marché des Gendarmes ; la garde; 
bourgeoise les tient éluignées des issues de la salle de spectacle. » 


VASSÚRELEBCONSTITUANTE DEPROSSE,; 
. Ee Berlin, 2 novembre. _ 
Un débat s’engàge sur les scènes tui ont eu lien au sortie de la séance 
d'avant-hier, IÌ s’agit de linserlign.ua prócès-verbal des réclamations pré- 
sentécs cè jóur-là par plusieurs députés de la droite. Cette insertion n'aars 
pas lieu, le.président ayant levé la eéaace avant que ses députés fussent- 
montés à la tribune, . Ne Á 
Al est donné leeture d'une lettre du général Pfuel , annongant que des 
motifs de santé Pont engagé à remettre entre les mains de S, M. sa démise. 
sion de président du conseil. 
… Une lettre du général de Brandebonrg fait savoir qu'il est chargé 
formation d’un nouveau ministère, Il prie ld chaimbre de s’ajourner. 
M. Philippe. Nous nè sommes pas dans la situation d’ajourner nos séau- 
ees. La démissión ‘dur général de Pfael et la proclamatien du ministre de 
\intérikar (proclamation qui fait savoir qu’au besoin Tatroupe-serai requisé: 
si“tes‘etönes:du.S4, devatentaeranourplae: ek: pa, der sechurs. de la garde 
bourgeois: Gt adéhronts iendisantd, natie font un devoir de délibêren 
eur la questionide savoir ceque réclament le bien-être et l'honneur dà 
pays.Je dépose Ja proposition suivante: , ne 
_p Vala nomination du comte de Brandebourg aux fonclions de présie 
dent du eonsell et la-proclamation du ministre de \'intériear, la-séance est 
ajournée à tsoie heures, afin de délibérer sur la situatión du pays. » (Ap- 
plaudissements.) Gn ed 
Le eomte de Reichenbach. 
officielle ? NE. nn 
M. le president. Elle n'est pas contresignée, pane U 
M. Jung. (extrême gauche). Pendant-la durée du _ministère de, Plael, ; 
moi et mes amis, nous l’avons souvent attaqué. Scdéclare maintenant que , 
je-professe la plus profonde cstime pour un homme qui a vainement teuté £ 
de concilier les droits eonstitutionncls avec la réactiop. Je vois avec regret À 
que le général de Pfuel.dépose le portefcuilie, tandis que le systènic est & 
maintenu. (Bravo.) 8 
M. Reichensperger (droite) veut que les séances soient ajournées dut & 
jour à l'autre jusqu'à la eonstitution du cabinet. tl défend la proclamation j 
du ininistre de l'intérieur, [| pefaut plus que Ja chambre puïsse être me E 
nacée. : Ed NN 
M..de Berg (centre gauche). Le général de Pfuel a donné ‘sa. démission-d 
Màis les autres ministres ont conservé leur portefeuille. La lettre da comté ij 
de Brandebourg doit done être renvoyée à la commission des pétitior 


de la 


mre vaen 


La lettre da eomta de Beandebourg est-elie 










avoir raîllé un membre de la droite. f En | 

Ml. Waldeck. Voìci la troisième fois quc hous avons Á vous demander si 
nous sostmes assez majeurs pour délibérer en P'absence des minísteês. Mes 
sieurs, votre place est ici. Vous devez vons déclarer en permanence, jusqu'“ 
ce qucle peuplé ait jagé.(Oá applàudit:4 ganche.) EN 
M. Pörristue propose d'engager le président à requêrir la protection. & 


ERA 


va 






la garde boürgeoise. Au reste, il vote poùr 'ajournetnent àcette après-mid 

M. Philippe modifie'sa proposition en ce sens que la chambre se j 
donné leeturé d'arte lettre de l'état-major de la garde bourgeoise, qut oi | 
la chambre de lui confier la gerd À 
‘centes. _— de 


M. Uhlich ne demandera cette protection que par exception. …, 

rait de nouveau à ure heure ‚ ……  … ee Á 

Après quelques observations de MM, de Berg, Bebfeldis et Pieper, il Ed 
le des isshes da théâtre ét des ruiës ad ë 
ee Lach „Pf 

fiëiug; olle: est’ briëternent discntée, La Chambre l'adopte.ensuite:à VEE 

pretqae ananimité.. “ : en 8 B Á E 

 L'ajournement à demain est niis aux voix et rejelé par 202. voix cont t"Ej: 


© “Ea combiideïon dé priórité ayant admis l'argenoe dela proposition PAF 


L’sjoornemeiitÁ one heure est adópté. et ls EN: 
Hi. Elmer:et de Berg (ganche ct centte gauche) avaient dei B 
ra r la présence des ministres. °°, 












amendement tendant à réclamer la 
… Get amendement est adopté, 
lest onze heures. La séanet ést levée. 
La séance est reprise à une heure de relevée,: 
Une proposition du eentre gauche signée de MN. 
Berg, etc., est présentée. Elle est ainsi cenque: EPEN. à 
» Úrie‚commission de vingt-cinq membres à nommer pae-Je prsident ha j 
chargée de rédiger nn:projet d'adresse au rai pour lai regdnenterÀa, ht 
tion du page. ri oledaade remise à S, M. par la cpoinaission qu'accor” & 
era le président.» . stiit ‘zo def 
a ene 5 Rok proposé de dommer uit ebinithission chargée RE 
proposer à Ja chargbre les mesures à prendre pbuê la nûretédu pays. 
Ceïte, proposition, qui hest appiyée que Leh extrême gene? En 


rejetée. | te es 
he ú° pöpesition ‘du cehtrégtdchd ‘err appoyde par la. droite; Blle “EE 
adopt e Ort B Daten de TR NA Ede md zes de PA 4 
La chambed s'ajdurna à quatre henres pour entendre |a locture 0: Zij 
dresse et en délibérer. EE 
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obtenie (outes, pedant cette diëte, une solution salisfaisante. de ne-ers- 
serai cependant de les suivreavee nn intérêt partienlier, ct de concourir à 
faciliter lenr décisiorr dans'un sens conloeme ant intérêts de la nation. 

: En déclarant maintënant vos ‘lrdvaur terminós, j'appelte sur les Etats- 
Généraus les hénéiticlions du ciel, èt je voris rcnoûvelle, imessieurs, les'as- - 
shirances de toute ma bienveillance róyale. + «> 


f, 


6 rde M,le.ôoïnte. de Brandenburg, et qu'il ne saurait, pour ces 
MW Projet d'adresse suivant: |» motifs;décharger. celui-ci do ba mission de former narministère. 
« Majesté, ij NE eN J-» Le roi dit encore qu'il eonnaît les-sentiments du comte et.ils 
».Par. suite de l'information que le comte de Brandebourg est chafgé de | » lui sont garants qu'il maintiendra les libertôs constitsitionnel 
la formation d'un nouveau ministère, I'Assemblée nationale a pris,\a.réso- | » les, et qnc jemais le roi ne confiera les affaires du pays à un: 
ution d'envoyer auprès de V.M. une députation prise dans son sein, pour |, ministère qüi'ne fût pas animò de tessentiments.. 
ui faire connaître que cette démarche 4 excilé les plus vives inguiétudes | RE: Pe 
VE menacé d'amener des malhears incalculables ponr le pays: Depuis plu- M. le président annonee qne M. le eomte.de braadenbourga 
sieurs semaines.déjà la crainte de la réaction a.ému le pcuple, st la nomi- | eu un entretien avec lui et-que celuieri a déclare que dans de 
Vation da ministère préeédent (de celui de Pfuel) n'a pu calmer cette émo-… pareilles circonstances it eroit devoir faire ses rêservessar la 
\ion, Un ministère formé sous les auspices du général de arpa Jaa résolution qu'il droit prendre. 
Yerait sans espoir d'obtenir une majorité dans la chambre, ni la eon 


Ála séouvertare dè la stare, à quatre beureg, il est donné lecture da 


E . e 
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ien er MOUVEREDD MIFALKE ANA 
… Towin/- 30 oeroriz. On eritdes:berrdedut tac de Côme, le - 
27 octobre, àl’ Opinigne de.Türins te 
Une grande fermentation. règne dans teutes nos vallées, Plu- 
sieurs villages sont occupês militairement ‘par les Groates, 
Chiavennes a été pris par des volontaires qui s'y sont retran- 
éhés ; ils ont blevé des barricades dens lès rues; ils ont rompu 
ke pont jetó sur le torrent Merra,-et teridw impraticable la route 
menant de Chiáventie.à Colico; 609 Aatrmchiens sont partis 
sur 3 bateaux. à vapeur, à cètte noutolte, laissant Cômedé- 
arnie. ef en 
5 Les habitants d’ Argegno (sur le lac à 6-niillee- de Côme) se sont 
sonlerés, ilsont désarmé 25 soldats qu'ils retiennent prison- 
niers. Toute la vallée nu-dessus d'Argegaa (entre les lacs de 
Côme et de l‚ngono) est soulavrée, Ll y'estentré beaucoup de ré- 
fugiès venant du:Tessins: Lei25, hdeux ‘batganvà;topeuút se sont: 
prósentés. devant Argegno, Lamêlée a éte terrible; le bourg « 
été incendië ; les habitants se sont sauvòs dans les montagnes, 


d Ì ance | __Nous ajouterons qu'on savait déjà à Berlin. le 3 qiue.M. le 
u pays, ascroitraìt Î'excitation et entratnerait des conséqucnees fanestes ct | comte de Brandenbourg avait renoncé à da mission de former un 
@ rappelleraient te sort d'un peuple voisin.. Ë „| cabinet. On crait même que M. de Grabow sera appeléà la pré- 
"_pV. M. n'a pas été bien informée du véritable‘état des choses par vos. sidence du conseil et que les membres de I'assembtée Rodbertus 
‘Monseillers actuels „et on lui a caché les dangers menagant le trône et la | vi nhimar d eer ene 
Ee th “nation. C'est pourquoi nous sup. | St Kirehtnann, du centre gauche, feront partie du miuistère. 
Mation, quï résúltent d'une pareille nomination, C'est pourquoi nous sup- pe re 'h d ë Ì 
Splions V. M. dont le coaur a toujours battu pour le bien du pays, nous la Breen KES eerde Paenebidd venbtae ar 
Aupplions d'une manière aussi respectueuse que prestante,. de donneraa | tranquillité n'a pas été tronblée à Berlin, Quelques prisonniers 
“bays, par la nomination d'un ministère populaire, la garantie que lesinten- | qui avaient cherché à s' évader de la prison, n'ont pu exécuter 
“Wons de V.M, sont en hatmonie avec les voouz du-peuple. vo: JE leurs projete, gen ge See Ba det se 
E _— Úné fenillede Berlin avait annancé en parlant des évóne- 
„ments dant Berlin à été le théâtre dans ta joúrnöe et dans la soi- 
rèedu 31 oêtobree qu'un ouvrier avait racônté avoir vu que 
» Rugê faisait parvenir de l'hôtel de l'entuyé frangaisà Berlin, 
e les ordres aux insurgós, ordres qui consistaienit á ce qu'ilstins- ie 8 : Âb A 
» sent ban et ne quittasent pas Îa place; s°"® _ L'insurrection continue dans la vallée d’Intelvi,où les Autri- 
‚ Le Moniteur de Prusse reproduit teitfÀouvelle ct l'attum- | chiens rencontrent de la rêsistance, Il arrive de Chiavenne des 
pagne de ces quelques lignes: _ ‚20% STe en barques chargêcs.de blesaés. L'insurrection s'est étendue à Son- 
» La manière dont F'envoré de. larèpúbligue frangaïse a rem- dris; elle se developpe dans toute Ja Valgèline, Les vouvelles de 
» pli jusqu'à prósení sa mission en cette ‘ville, suffit pour écarter Bergame, sont. identiques. Le val de la Sêriana supérieure est 
e tout soupgon ren pris une part quelconqüe dans ces mou- gaal : er 3 Hosting gea rie oon d'aban- 
| ence est admise par 169 vois contre 188; ©, © _ {| * vements anarchigues, » 35 aes "| Sonnerse: var d Znlolviy Les 1OPo6s ais richjennes qui avaient 
‚ pig man ntt af dix heures.pqur. racevoie commu-’ aes ge Ae nn ted, compagnies, denx hongroises 
hieation de la réponse du rod: «ine WON tre te si u ned P k 5 nde ketniee RARE bd TR ' # 
Mads de, membres de la droite ont quitté leur place. La chambre 103e séance de l'assemblée nationale de Frangfort. |: Toutes les positions qu'elles avaiert d'abord prises leur ont 
West pad en nombre, Le centre gauche demandexgtie le président faste |_ M, Venedey prósente Îe rapport de la commission pour les ptéenlevées; ilá se'sont embarquês avec unè grande prêcipi-. 
appeler les députés qui sont uu eéfectoire. Une vive discussion.s'engage à | Í las es Station „Anissant plusjeirs prisonniers, 
mek re NET On 4 … Trente maisaungites ont étò incendiëes par ordre du capitai- 
ne des Hongrois.’ ; en 
…_À Palozzago, dans deux affaires, les Antrichiens ont eu le 
dessous ; un de leurs officiers sopêrieurs a étó blessé mortalle-, 
ment. ik Ees MOE ne En, 
EE Däne la abide de Tú Châmbre deë dépilrós ä'hier, M. Vale- 
rio àinterpellé Je miniktfe siWPe partj qu“il'èntend prendre en 
présence de | insarrection de' la Valfeländ bt dé Verniers événas 
ments de Vienne, ‘où le dissëntiment ‘ényre Îé a léet le boven 
rain paraît dezenir, de jour en joùfr, plus pfofdid,- — … 
Le ministre de l'intérieur 'rêpondu que l'insurrection de la 
Valteline est certaïne, mais gie vet évórement et ledissentiment 
dont M. Valerio parlait, prouvent toujours de plusen plus que 
V'Itatie n'a rien-d:gagnera pfévigiter lék ehoses, st tout à espé- 
ref eh attendant: patieramenit lerösuttat deë négótiations. … 
__Ledeputé Boffa, faisant allustor aur: mouvements insurtec- 
tionnels de Sertons, Gomonica, Chiarerne: et Valieline,.:s'exa- 
prime ainsi: L'iùsurrection ‘lombarde se;dérieloppera et elle 
s'cmpaârera de la Lombardie où elft sera: royée dans le sang. An 
premier cas, plusd'anion ;: d'autres principes seront consacrés 
par lä-révolutin ; datis be deuxième cas; que diront les peuples 





Cette'adressé est adoptée sans-discussion et à:lat presque unanimité. 
La coïmninission de'pribrité admet Purgence de la proposition suivante :-f 
« Le ministre de V'intérieùt est engagé. à retirer sa proclamation dui 2.» 
_ Cette proposition ost sijnde de MM. d'Esteret Temme. 7 
Ì_M. Tempe. L'agitation provogaëe par Je ministre de \'intérieur est gran: 
de, Une députation de la garde bourgeoise est venue demander ce qu'il y 
‘auráit à Faire: La proelamation est contraire atx promesses du roi. Elle est 
“Äillégale: Nousne devons pas la tolérer, … … …… ‚=S  e 
L'argenee est: rejetée par 160 voix contre 154. 
M. Le président hindoes te té "Alputation va se reridre à Potsdam. H 
“engage M. le vicesprésident Philipps à le remplacer au'fauteuil. © 
É Schulte (èentre gauche) propose'de ne pas lever la séánee avânt que 
ta députation ge soit de retour de Potsdam. ge U 
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PARLEMENT ÄLLEMÄND, 





affaires aatrichiennes. En voici:les conclusions: m 
L'assemblée invite le ministère de. l'empire à aviser par tons 
les moyens possibles: …. Eld 
‚1. A ce quc les commissaires de Vempire s’efforcent de faire reconnaître 
et apprécier partout l'autorité ct la dignité da pouvoir central; … 
‚ @ Qú'ilss'attschegt& protéger partont les intérêts de l'Allemagne en 
Autriches Be Et ' Ee 
8. Qu'ils fassent servir tonté-leur influence à préparer par des voies pa- 
eifigyuei et non sanglanter \'arrangeident des démêlés autrichiens: — | 
£. Que; quelle'qre soit l'iszue ‘de eet ärrangement, ils. cherclient à pré- 
server de toute alternic les droits et les libertós garanties aux peuplos austro- 
allemands:dans les mois de- mars ct de maïs « : - Bt Bee 
dte en Sur la proposition de::plusieurs membres, ta question est dé= | 
Le président donne lecture d'une lettre regue dn „ministre M. clarée urgente, Après ee vive discussion, di ‚passe au vote. 
de Benin, qui lui annonce que: Ini et le. minustre Eichmann ont | L'ordre du jour motivé, proposé par MM, Gersdorf, Detmold, - 
êté raatides par leroiet qu'ils se reùdront ‘detnain: matin par | Dessault, eto., est rejeté par 354 voix contre 69, Sag 
le premiersvavoi da;chennig; fer à Potsdam.” ©”. : |. Unamendement de M. Bauernschmidt, tendant à faire immò- 
Cette lettre produit ün gränd malts „an qnatihelës mintatres, diatement peconnaître l'autorité du pouvoir central de \'Alle-- 
d' hommes quiant violé les devaire les plus saerês, on leiír re- magne dans touies: les provincös allemandes de l'Autriche, à : 
proche d'avoir abandonnê le roi dans le moment le plus cri- faite immòdiatement retirer les'Croates et autres troupes: non 
que. yv EN AE aliemandes, à faire respecter les libertés légales et tous les droits - 
e{Qn revient sur la proposition déjà faite de se déclarer En.per- | bien acquie dupeuple en Autriche et a mettre sur pied, en cas | pa | ; Je de 
Manence. ‘On compte les membres présents. U yen a 2H. Ees’ de besoin, une armèe de l'empiire,: afie desdonner force à ces | qui verront.écraser l'indépendance sans: que le Piémont ne 
bancs de la droite. sé dégarnissent de plus eri plus, et, lörsqa'íl | decisions, a té rojotópar 354 voiv contre 69... … - “| bougä P Ils diront : C'étaient des républicains,: le Piëmontdesa 
S'est agi plus tard de vater, il s'est trouyé que le „nanpbre des ä. Eisenmann propose de dappeler les. commissaires de.l'em= sacrifiés, Nous detons, & mon-avis)appuyer, kes adbnsesà:la:mnin,- 
Meinbres présents était insuffisant ; le président s EslOINSTVU | pire,-de dóclaver quo la conduite de |’ Autriche envers les com-. | V'ingurgertion lombarde.:J'insiste. pour engager. le gouverne- 
forcò de lever la séance à 1 heure du matin. en missaires est une vébellion (Auflehnung) contrele pouvoir cen- | ment à adopter une déterminatjon. rigoúreuse,.ou.tout-au moins 
e Séance du matin, oe erin « { tralet de porter geste décision à, la connaissgnce, du, gouverne-.|.qu'iladresse une parole d'encouragemsent; aux Lombards, Les 
La séanceest ouverte à 9 heures. Les discussions sont reprises. | ment autrichien,; Cette. pre psitior est également rsjelée. ee ‚| maux de la Lombardie sont atroces. (Sensation, Â NN 
La députatiun est arrivée cette nuit 2 tieures. Aucud füiniatre |. Une proposijinn deM, $lpconitzka, tendant.à faire assurer | Le ministre Minelli. Je ferai observer que e'est prögisement à 
A'assiste à la séance. Une. grande agitation régne.dansIapsemy: | la liberté des dgjibèrations de la diète autrichienne etle rêta- | cause do,la dêserganisatión du gouvernement autrjehien que les 
blée, On est impatient connaitre le rèsultat de la dêmarche de |tablissement. dp la paix en. Autriche, est rejetée par 250 voix puissances mêdiatrices ne pênäëiit arriter à Apcdh résultat de la 
la:dóputation. de Ree contre. 163. and Ee Si mêdiation; elles nèsavent à qui 8 adresier. Le ministêre sarde, 
M. le- président annonce ‘enfin à l'assemblée qu ila fait com- | Les eanclugjong de la epmmission sont ensuite adoptées à la: | toutefois, n'est pas lié aussi la, gugstion roule toujeurs sur l'op- 
munignereu ministre Knicker l'adresse votée dans Ia sêance | presqu'unanimité, ee portunité. Les faits, dont on parle (l'ingurrection Jombarde) ne 
Ei en n La proposition de M. Wigard, tendant à la mise en accusa- | snffisent pas pour établir que cele: opportanitd soit arrivée, il 
=_M. Unruhe tapporte que la députation est arrivée à 7 heu- | tion du prince de Windischgrätz et de tous ceux qui ont auto- | fant encore examiner si notre armée est âsset forte, … inn 
res à Sans-sauois mais apprenant qu’aucun ministre ne s'y | ‚rise sa conduite, est rejetée, ainsi que.celle de u. Giskra, ten- | ‘Le ministère ne:vent pas faire une güevve, vóinèraire, ilse pré= 
trouvait „ elle s'est adrêsse à-1’nide-de-camp de service „M, de | dant à faire protéger la diète constitùante d'Autriche contre | pare ênergiquement à la guerre et attendra l'occasion: favorable; 
Manteuffel, qui lui répondit que le roi ne recevait.plus dejdépu- | tout ajournement ou toute transtocatien @rbitraire. - il sera toujours fèeonnaistdrit aúx‘persorùes quitúi fournirant 
tations qu'en-présence;des ministres. Le président de la dépu- |_ a des nouvelles pour 1, écláirer sur Ìá situatioi, Le député Va- 
‘tation pria alors l'aide-de-camp de l'annoncer personnellément MOUVBLLESDEBURDE, C lerio.declare, qu il_dépoiera entre les, fart HAN iministère les 
auprès du roi, ee qu'il fit aussi. L'nide-de-camp revint dice que Te be * 8to skholm., 24 octobre lettres qu'il a regues de la partie de fa drthjardie où est née V'in- 
leruì avait déjà ête informé par dópêche télégraphiquede Ber-. ENE je 1 en a Io clôtuve de Is Diòte | Strectiun. Le reste de |a séance est.appsilfkEL 
js dahdhnij, anqtation et du but ie S.M. le roîì a tenn bédiscours suivant à la clôture de la Diète ROTA EN 
linde l'arrivée de la deputation el d but de son voyage. Ún peu |. sdoise à Staekholm , le 24 octohre 1848 : "tASUKRECTION ze zopbikbie. nT 8 
ea nan nous bere ke ae en suêdolse hare | ot | }_L'insurreotiën kaljenne ge he gh Te points de: la Hante’ 
rol, S, M.adéclasá qu'elle regarcait COMME srconstitutienneide |__ „aai vient de s’écoater depuis loutertare de vos délibérations, | Lombardie. Les Möntagriätdsrép? partoat P'offensive, et 
reberoïir la dêputation sans qu'aucun ministre {t prâsentetque wen angrabledans le ast de Piste. La plapart des | les dötschements de.Badetakr,.feprissên aven vigueur, se re- 
‘per conséquent | intretien de gaurast AVON qe ne ükactêre of … | étafs de l'Enrepe ontsoullert de violentes-eoinmotious, et les questions | plientsur les rensrat, où se: Geouvent agglomprês les corps de 
Dieux, Le président a ensuite donné lectu rede Vadréìse, nidis | inten qui s’agitent entre les gouvernemonts et les peuples n’atteindront. | \'armée autrichiasne, ‚S'ilfaut. en. craire, Îes; correspg; Ô jes 
voi revenait toojoürs sur ce qu'il avait déjd dit de Ia nécessitd | enterre pas de longtemps encore leur solutiën dánitiner-Bendonaigsden:} qeemoumstonssons les peas, jutmais los insurgês noot pisbpiue 
‚Ae, bapródenoe dee: ministres,” La dóputation „ eráyant que’ les à la bonté divine de nous asoirstpaogndrdet d@bmedes kststbles à la tran- | animoset plus déoidés à reponquerir |’indòyiendange stalianne. 
,Eiaistres Sthtent lfendué bé sofr encbre, est reside juaqw'à 11 | quillise de légatewgnindser lien-ôtre de thaiife. individ Féjouissons- |: Nous yeprödaïsons quelquês extraits de ces corrbtipondanoes : 
henrei & -Poisdam; mais Toráqu'elte apptit. que. les ministres |_nodsdefetodération et du calme dont ER uêdois a fait preuve au j 
N' arriver niet fue le legdemain matin ; elleest retournée paruit this, des tempêties qui ont ébranlé le faqndet: Ce n'est qu'en persêvérant 


E ie pilwiderit. Je te qúïtteraì jafdaïs ma place dans un moment zussi.. 
critique: (Applaúdissements bruyants sur tons les bines et dans les tribu 
ues.) Je resteraiiei , et dès le retour de. la députation jp ferai appeler les 
membres qiúi seront sortis. Ban Vm ten 

‘La séarice a êté reprise: à dix heûres et dèmtie, Le président 
régoit de la députatiou de Potsdam la dépêche: telègrapktique 
Buivantet «tenen eee de 

« Pour que le-roi puisse nousdonner une réponse queleonque, 
» la présence d'eu'moins un miniëtre,-est.nécessaire, La députa- 
lion attend ici jusqu'à HI heures une réponse par le têlé- 
egraphe.r 
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ado, 27 Oki. == Je vous éeris au bruit de'vanon qui ton- 
ne dana lé, Valtellina; T'héure a apnné etwóúr werbhoms. Le 











/ | in “mesute que f joùvonseapérer de voir réaliser, dans rn gr GTD og Aant fis veen sn un Wiid: Wloe o8 

Kk Spscial du'chemin defer. …- « “oa … (A70 [a même mesure que teld and en hills tis | drapeau arbore en Valtellina porte 1épigtaphb? Daite, Dies ot 
‚Legffidn paas enge Ia getint metife naptint |: mentele zon vor mmm Pe adri de ee peupla/ e.peuple ‚u. tel. qv'l ghapeprg ant serie Tis 
Na rra abri aande orger.himsnee. auia:henr £_Mä recoünhaïssance vous est acquise; messtenrs, pour 12° noble spontánéité les Autriebiene an, bien sp fora dèrrnire., enen De Val. vpe 
as en blég. demande d'sjourner la séance JJA: heur ‘avec laquelle vous voos êtes ralliés & ma déeision de concourir au:maiatien . ieper ggd gee Rans; ns le, aruane. 
‚ves de V'aprömmidî, Une. disgussion s'öldve onsite nwt la de l'indépendance mensete de-nos-vaisins; ët allie, Ds: réenltats satisfaï- | pasrtia:odsl'on hensdttend,; QMue,caux. quiepts jn Par italien 


gdeoite st: la. geuchiaurdà qaestinde, savoir sì un prvebsevertint, | ante ont. dpd gt& obtenus; sans gup Jes: fonds allomés par, yons aient été 
Fapécigl doit Arerédigt sur?’ entrevue de lardéprutation. even le Spaute, et dak pouvons eraade vavenie d'un el us nr see Hoe 
Toi. Lâ question éit rösblue migativernent: par 180 côntre 170, seonvention d'armistiaë d'ùne durée asicz, prolaugée s.été“torie ie sous ina 


nous:saiyent zeierin ni EN NE ved avtnwols'u he, en tE En “3 8 
_ Saxe Maivsíno, 28 Ocronns, — Sur tous Jessotomets des mon- 


tagnes, úu &ritèlid depuis denx jóupste brdivdureunon. A Ghiiari 











» ĳ é. REPENS Le à Dd Dh : 8 n def ien 2 if è : rie te tint : ATTENT ES - H De | 
Ene aèrie d' observations personnélless’échangent alörs; Nous |‘médiation entre les parties belligérántes , et nidus pouvons nous flatter de | ons oufiat.dónhd 8 un minitaire's provide dts werures d'une 
Y royons que Ä. Jacoby, an des mambres dela députation,aurait | Vespoir eelt voie est ouverte: aox niëgocikiäns pour amener une paix | 5, wid le ha Poros ee RE 
ditau roi : C'est le malheur da tous las voie, is ne veulent pus | Juste ct durable. blt van dölibéentieas aa snjet. de Maan, Zd Oezonar. — La Vatrelifd ede" VAg"Tútetiio zont 


Sritd : ation. criti= |: 'ai cesaé de suivre avec ami rat ns 
cacendra la cérilé, Plusieurs. membresde le dópatatlon arts ob ndornknn tienslke BR ente &ygant démontré la diffienlté 
de parvenir à concilinecsatus-mon intermédiaire, les opinions divergentes, 
je vous ai présenté un projet, lequel, en‚admettant une extension considéra- 






en, pleine, insurrettion.. Le. tinrièël dé tot ile aux mille 
Ausrighi nad. Bek rel en ader outre ; ils 
avajentvonlu l'essayer, mais úne inihé bAdt&E atempson' à on. 


Ms fortement cesexpressions; par contre, M, afdeck,qui a 
lètent fait. pantie de la députation, dit qu”il les approuve. | 


we Orsi Batgriggeediten sel ter unser 
voyé une oemgajne à l'aütréniónde. "TS * 4 
















Dams, 'sprès-midi tou, les ministres, à l'excep- | poar le maintieneh lesláveloppementcéguiter de l'ordre sacia'. Jemetiens | A Argëfguo, qpròs un combat de trente heures, 1és-A ulrichiens 

tof de ae sol sot prbeontd bet Alban pebtijds: veger assuré, messieurs, qu'animés d'un désir sincère de termiage d'ane manière | so sont retiréd tout à feite growgptatrmmse sont prôtes. Mais 

ent detaon de, Ja garde bourgeoise:entoure tout le palais de satisfaisúnte cetle grave qucstian, vous luivóueres alors à volre. prochaine | \os Autrichiëns organisentspaftonpie pillageet l'ipcendie;ils ont 

P Assens ie pij den ln © | wéäakon Pattentiou.qutelleséolame si imperieuzement, vir | déjà brûlò trente gr nges près du, lac de Como; Radetzky veut 
B: mebiée +: aatione e, : hed ‚ EN: df: C'est avee uiie vive satiefaction:. ed'af appris votre déeigion d'apporter ; À nf je Zit j de É hist te d 8 af 

h Metdugo royal est arrivd en réponse À l'adrêsse de li |‘ go oomrsties allocations pour. ambert. ct wadiplier les dealen primnajren | venonveler les scônés. de Galie, iaAis il Wouvera du fl à re- 
Shembre,-Kroeulte de pe documteni que Dots reproduirons de- | vane sven donné ainsi an. tésnoignnge-bonotable de votre able pour Ujde-'| tardre. … | 


“mais in betohieo; « que te roi ne saûrait.prendee en ponaidere- 


nde iderte | catibfi;des génératious futures. 
® kon sérieuse ni lee bruits ni les abservatious sur bes opinions | 


Si ne, | Loeaso 28 oerödha. — Li dé est Jed Yinsúrrection qu'on 
Kee qrestions insportantes dont. vous vous êtes oecupés-n'opt point pu 


voulait dilförer a éclatò sur touté la ligne, hâtée par les arresta- 

































tions et les persécutions. La première à s’insurger a été Chia- } nous annonee qu'une insurreckion. démocratique vient d'éclater en Aragon. 
vennà; elfe fqt bientdt suivie par Sondrio, chef-lieu de la pro 
vince, et ‘por le val d'Inteloi, où les habitants déploient une | 
grande, brayaure.-Le val Camnniea prend une part active, et sì 
nosordres sont, bien exécutés, il doit y. avoir aujourd'hui une 
attaque générale sur toute la ligne. A Taen: fnsrerd 
Jusqu'à présent l'insurreetien est victorieuse: je vous en- 
„donne des nonvelles offioielles, ke-25; deus compagnies de Hon- 
„groîs et trois du régiment Latoiir étaient sur \'Argegno. Aussitât 
le toesin se fait entendre; I'avorat P.…. ét le prévôt de L.. suivis | 
„des plus couwageux ,oertjpènent les hauteurs de Dizzasco, où ils 
tiurent en échee lennemi qui dut. finir par-abandouner l'en- 
treprise; 1a:fuite aété-si précipitée,: quliba:laissé des. prieen-:| 
niers ei» netre paurois. Au dive de ceureci, J'estriemi a:en- un: 
grand nonrbra,de morts el.de:blesaés, &l nn. 
Nans n'avons.perdu:qu’ uit seul, howume, -Hier les Antrichiens 
ant tenré-de tourner la vallée par Menaggios,par malbeur ils ne 
poursuivirent pas l'entreprise qui leur eût coüté cher. Jlsse 
sont-contentes de pilter’ Argégxúo st jde:brûler hes: gnauges.des 
PAYNARS; 2 OT nn ts heat CE ern ele „li EV LIGEN. 
‘Be:Lugana partent:les botèmaesdettaus les partis. L'inserrec-. 
tiansess : faîte: an: zans:-dé)'indépendance- italienne: de, cette, 
„manière elle.ne- pravoguaeta pas de dissénsion dans le-pays.. … 
8 Lescommuniddtiöns de la’ Huute-Lombârdie avec Mila’ 
sont Titerrompstes.' Les 'bateanx À vapéur-du lac de Como, qui 
trianjspartaidfij des ien dink re lès insârges, sont revéirud fov- 
tdmert"‘Endonmmágös el percés dé baltés: Ces braver Liiftllards 


„ee " 


» Le colonel Abad s'est insurgé ‘en même temps dans les Cinco-Villas. Il 
a successivearent dégarmé les garnisons de Egea, Sos ct Sadava villes im- 
portantes ; et s'est ensuite dirigé sur Huesca, capitale-de la province, à la 
tête de plus de 1,000 hommes. de EN A 


doureues-de graves Événements:.en: Espagne, »° 


j | NOUVELLES DE FRANCE. | 
… Pauls, A:Növausne, — Ml. Dufaure, ministre de l'intérieur, 
 viemt de psrblier une circulaire aux prêfets quia rapport à:Ì'é - 


ean cabinet qui. allait. syeecèder àdelui de M. Guizot, M. Du- 
fanrasdeclare, dans cette cireulaire, que depuis cinqnante ans 
; leigouvertrempentiponarchitne s.prouvé son impuissance à gous 
verster: le pays, Beente en ge et on DAs 


: re Bte rd nd CO ALTE Ee 
; — Plusieurs journaar de Paris ont annoncó que des: pourpars 


ersaxgient-eu lieg entreleg amis. deM, Fauchgr.pt conz de M. 


ve 
„iN 


feld 


êdru-Kollin; mais eelmi-ci n'a dapmé auenne sniteà Laffafre, 
«Léon Faúcher a regi. de sontes Irgapertins de la-ehambre des 


se 5 


marq® „de la plus.vive symrpaaltig, oetan ie Vrieug: 


EN 


— La réanion de l'Iastityt‚après: unespanceorageuse, a dé- 


nê wafqdent pas a leudevoir: que ferale Piëmont? … * 
VW drrde, 23 Ocronei-Considerdnt que I'Bthlië'et lä Hongrie 
doivent fairs cause commune parce qo'ellestendent au bútcûm- 
muù de Findependahte nationalé, té gouvernement provisoire 
de Venise a dècretè qu”il serait fotnlë à Venise une lêgiön hön- 
groise de tnas teë saldats et citoyens dô Horigriegni s'y trouvent! 
Ce corps sera traité comme l'infantefie venitienne. Leitr uni- 
forme sera la hohgroïse, Le service durera jusqu'à la fin de la 


fût, Elle.ng se pronoùeëta que tundi-ser la questjpu.de savoir 
si elle ndopjefa ou.n;adoptera-pas un candidat. On croit qu,elle 
se placera sons |'infocatteri-de:f. de Lamártine, 
On avait prêtendu quels rôunion de la rue de Poitiers sus- 
pendait ses sòances, Jeudi dernier le prósident, les quatre vice- 
présidents et les six secrêfaires de cette réunion se sont assem- 
blés dans le dixième burean, et ils ont décidé que la réunion 
p sd question mise à 


güerre de l'indépendance, > pe tre 
24 Ocronae. — Pepe sorti de Venise par Bronidelu et Mestre, ! 
a attagiië les Antriëieris ëtlesa repouússèl jinscjetstfus Padoue. 
Un millier d'ennemis 8’ est noyé dans un marais sous Trêvise. Lá 
 victóite des Senfitiëiis” leur a valu huit canorís et d'abondantes 
provisiohs oen hen Sahin ete dive Weiter Ser dak Hint ieha 

_Eremence, 27 oerosar. — Eufin Ja crise minigtórielleest ter- 
minèe. md ontanelli à réùssi à composer un cabinet; il s'est 
réservé les affa ires êtrangères et la prêsìdence; M.-Guerazzi est 

rginistre de l'intérieur; M. d'Aypla, officier. napolitain,;fort dis- 
tinguó, dit-on, a actepté le partefeuilje defa gnèrre;.M, Adami, 
banquier de Livourne, est chargò des Gnahces; M. Franchini, de 
V'instruction. publique, et Ml. MAzzoni, qui se dit hautement ré- 
-publicain, de lajusticpet desenltes, Ë 
‚ Rens, 25 Ocrosas, — De gräves désardres ont eu lieu à Rome 
dans la nuit:da 24 au 25, dans la Ghetto, quartier habité par les, 
juifs. Une rixe particutière parait avoir donné lien à ces tron- 
bles. Les habisants: du Transtevère ayant appris que. denx des 
leurs avaient été frappês par des juifs, ont envahi leur quartier 
pour les veger. Geux-ci,jrenfermês dans leurs maisons, se sont 
vivement défendus avec des pierres, des barres.de fer, et même 
avec de l'ean et:de j/huile bouillarites. Des détachements de, 
dragens, de eavahiniensret-de la garde civique sont promptement. 
intervenus.Nöanmoins,on a àdéplorer la mort de quelques juifs, : 
‚Le peuple a eu de son côté un certain nembre de blessês, 

_Le Times publie la dépêche partienlière suivante de |'amiral 
Baudin à M. de Rafneval, contenue dans une communieatioh'au 
prince Cariatì, ministre des affáires étrangères du royaume--det 
Naples : i he Se EN 


serait ‘cnvodiëe pour le saniedk suivant. La 
l'ordre du jour de-ée soir est celle-ci ;° > € 
Te Laróntrior adopterá:t-elte uw cândidat ? » 
== Le compte-rendu de la banqnede France publié ee matin-au- 
Moniteur et arrêté an 2-novembre est triste. Il est pour noas 
une preuve noüvelle du déctin de cet établisement. Il parait 
qiié 'òchêance du 31 octobre s'est fort nhúl faite, car tes effets 
arriérós, qui à la date du 26 octobre n'étaient plus que de 
963,922, 45 se sant élavès tont-à-coup dans lenouveau compte 
À la. somme de 4,024,838 77, En outre, le portefeuille de Parisa 
‘éprouvé sine.nouvelle diminution de plus de 4 millions, tandie 
que celui des départements s'est rolevé seulement de [ million. 
Si, d'une part, 'encajsse aaugmentó de 2 millions 1/2, il y a eu 
aussi une augmentation de 9 millions dans la circulation des 
billets à la banque centrale. 
Il est vrai que, d'un antre côté , la 
a baisse de 8 millions 1/2; mais. ee qui doit surtout exciter 


id Zath griet 


n'a en.ce moment.à la banque que 4,755,365-03, et s'il a con- 
servó une somme quelconque à son- onêdit, ‚c'est. parce qu'il a 
fait un nouveau dépôt de 809, 000 f. ent-rantesde.la;oaisse d’amor- 
tissement, en sorte que le compte des rentes êt.fonds disponibles 
de la banque s'élève aujeurd'hui à 34,786,288-62,, La ville de 
Paris a encore pris à la banque } million sar son emprant.de 


— Les journaut sont remplis de appréciation de la séance 
du 2. Le Journal des Débats appelle le discours de M. F. Pyat 
une provoeatidn‘àlá róvofte,et il acciise M. Marrast d'avoir 
manqié d'énergie dans les rappels à l'ordre. 


ST TEBATRE-ROYAL-FRANCAIS DE LA HAYE, 


Jeudi 9 wovembre1848. — Places fizes, disponibles , diplómes 


5 er SC «Naples, TO septembrë. 
…» Prince, je m'egupresse de vous eqntimuiniquer on extrait de la lettre de 
 Vamiral Baudin, que j'ai regue la nuit dernière ét dont j’aì cu T'honneur de 
vons donner lectie: … °C 
" «Je désireardemment que le gouwerdement napolitáin:soft bie perstia- 
dé que Te-bnt dn eömimandant- en:chef des forces Havales frangaises n'ost; 
pas de mettre ‘ún“obstáele qaëleonqge à la rénniòn!dedaSiciteà la cat): … 
ronne de Naples,.riraid de veiller à ce-que cette réanion:b’ait pàs: lien sous. 
des conditions pénihlès pour 'humanité, ct qui touenergient contre le oi 
Eerdinand lut-même. … tn: oo ee a See ij 
> Qrand tootee Jes villes.de la Sirilg spraient réduiteg en cendres, cela 
ne,pourrait qu’augmienter la furenr des Sicjliens survivants, et ezciter con- 


tge le voi en Europe-ane impopalarité qì pourrait’ lùi devenir fatale. Le 





‚ etentrees defareursupprimdes, 
“Pour la «éconde et dernière représentation de 


ML BARROILHET, 


LA FAVORITE, 


grand-opéra en quatre.acles , paroles de MM. Scribe, A. Royer et 


ciél mest (émoin qü'en ärrêtánt les progròs de Pexpéditión entre la Sicile EARLER , paroles tie MEAG 
je Hé UGA païnà y sppörter le moidre émpbèhevent, ni” hnmilier Se laers anaguede Doanell, 


le'gonverniement nepblitkin, dònt'je respeete Pirdépendänce,-Loin de lá, 
je désire qu" soit bien établi que je propose simplement une mesure pro- 

- visoire qüì pecapptga d'attendre la décision des deux nations qui, d'an-com- 
map accord, erfièflert leur hienveillante:miédiation, pour assprer Je main-, 
tiende la paix en Whien NN 
» Mon respect’ pauë Ie goqvérnement napolitain est tel que je désire lni : 
laisser Phonnenr de Klipendre lui-inême les calamités qui mehaeent la 
nfalheureuse Sicite. Meb ordtes an eommtandant de la station de Messine : 


M. BAROILHET rempfira le rôle d' Alphonse, roi de Castille , 
EE Cees oqw’ilgeréé Paris. de 
\_retSaivide:. 
TE RETOUR DU CAMOIS, 
a: (o Lisbonne « Ô.ma patrie !). rd 
“Scène romancede l'opéra Don. Sebastien de Donizetti, jouée et chantée 


te 


















«be 30 optobre , 2,000 honames et 50 cavälters sc sont soutevós da dôté. 
de Moncayo: :Après s'ètre emparésides villes importantes de Varazona et: 
Borja „ees’troupes:se sant. portées:sur Calatayucl entre Saragpsse et Madrid, 


_p Ges fribuvérments, tout-à<fuit dömoeratitues „ paraissent être les avaat- 


teetiug du; pirlosiden!- de la rèpüublique. M, Dafaure, ministre de. 
Louts-Rliibippe, ‘appeld' le. 23 fêvrier pour cunstitner le noud. 


EP . 
«le : Î 


dru; Rollin, à la syite,d'uge altercation survenua entre ces. 
deux. reprêsantants dans la.abapee de jeudi, Ges bruijs.p'aynient 
pas.de fgndement, M. Léun:Faacher a:traitó fort durement Ma 


La 65 een le 5 % ouvert à 67-35 est tombéà 66 45, pour reyenir el finïr } 
66-45; en 
vr à 


eidé qu'elle se.raflierait an président dela répuhligae quel qu'il 






eirealation des snceursales. 


Vattention, c'est la situation du. eempte courant de }'rôsor. Ge. 
comptea fléchi cette semaine de plusde. 8 millions, Le trésir- 


1O-millions,etil luiaétéravancéjusqn'à prósent4 millions 1/2. 


Bezie. C ‘de taj 


premier barzton des (héâtrés royaux de Naples et du Grand-Opéra de Paris. 


par M. BARROILHET, qai a eréé à Paris dans cet ouvrage le rôle du. 


Ss MADAME Ve BLED: D'ABSTERDAN 


“a Phonneur d'annoncer aux Dames de. cette ville qu'elle viënt d’arriverfs 
‘avee un joli choix de MANTEAUX , D'ETOFFES POUR ROBES ot autres% 
objets convenables pour la saison. Logéeau Maréchal de Turanne, Korté ; 
. Houtstraat. ned df gee (247) & 


FORDS. PÜBLICS EP BULLEPINS DE BOURSE, * 


AMSTERDAM „ Dixaxcue 5 Novensae, — A la Société:des effets publics 
les intégriles étaient plas fermes que la veille. Les affaires peu animées, Lest 
portugais étaient aussi en hausse; ilsont denné lieu à des affaires fort activerai: 
Les péruviens étaieat également plus recherchés, _ EE 

Rien de particulier ne s’est passé dans les autres fonds notés ci-apròs: 

‚Holl 21,2% 417,8; 15:16; Esp. 3 X int. 17 5/16: Port. 3% 237,8, 15/10,-4 
el idem 4 24778, 15/16; Autr. Mét. 5 67 1/4, 67; idem 2 142 % 347,8; 

r35; Pérur.193,8. En | 
| PARES, Samept 4 Ocronag, — La baisse sur nos fonds et sur la plupart dès} 
dutres valeursa fuit anjourd’hui de nouveaux èt três sensibles pragrés, san 
dutre caüse que le manque de confiance, et la position de la place qui se} 
tramve trop chirgée. On'éroït tussi que les gros spéculatears, qui ont intérêtàl 
Ip belisbes win d'ohteriirune moyenne très basse. peur le-3 % qui doit: êtreck: 
lonné en su pplément anxanciens détenteurs de bons du trésor et.ayx anoians,d: 
eréanciets de ly caisse d'ápargnes,-ne sant pas étrangers à ce monvement. Les : 4 
nouvelles é(rangöres n'ont, en ce moment, aucune infinenoe sur nos fonds. … $ 











Eed 















aïgse de 60 c. sur hier. Le 8% ouvert à 43, est tombé à 42-20, et À 
ate à 42-30, en baissg'de 95 ec, — L'emprunt a fait 67 30 au pluê haut et & 
6 6-75, af plus baë; il ferine à 66:90, én baisse de 50 0. — A terme, le 5% ferme Ì 
à 4675; le 3% à 42-35 et lefrprumik à 66-90 — Lesactions de: banque del 
Frence-ont-varié. entre1430er 165 Lellegerbstent ks 1400; on baissede 40 fré 
… Chemin de fer — Sauf ’Orleans, qui.a haissé da'7:50;, les tariatiorig sur les ik 
autres chemins sont peu importantes, Le Nord et le Bâle ont baissé de 2-50,'et 
le Bordeaux, le Strasbourg, le Tours à Nantes et le Lyon, de1-25. Le Rouen et Í 


le Marseille n'ont pas varié,. : 
Fonds étrangers. — Los 5 X belges (1840 et 1842) ‚le 41/2 et lemprunt % 


foniain, seùls Finds étfangers cots, restent comme hier. 

LONDRES, Vannaent 3 Novansne, — Le marché à été fernie et le conso-* 
lidé dès l'ouverture de la bourse a été cot de 86 NORG vaas ua: oai É 
baissé et a'étó coté de B6 1/4à 3/8, tahtud tofhptant qu'êtgniet “Re Bit réd. 
85 1,8 à 174. Le 3 174 % 85 3)4à 7/8, Les bons de l'échiqiiemdusfri deÂd +46 
sh. de prime. Banque 188 à-192, ned ed eee zn 0 

Fondeétdangers : Le 8 %-espagnol était un peuen demande et il a été cot 
de 23142 à 24; lo 5 %-n’a pas vari ela été odtá de 111,2, à 12; dette passirs,… 


12 3/4à 3, Portugais 23 1/2 à 24 1/2, Le 2 1,2 % hollandeisde 45à 46; 1e 


quatre pgur.cent dito 69 à 70. Belges 71 à 73. Russes 98 à 100, pn 
1/4 & 3/4. Les fonds péruviensont montó et ont étécotésde 31 à 33. Ceux des 

Chitiorft également ínonté et ont été dotés de 82185, Biesitiens7Ya78:  ? 

Cheriins de fer belges; Sambreset-Meuse, 24 21,2; Flandre odeidentale; “ 

8 1,2à 8 décompte. Ee 1 
‘BN VERS, Savsnt 4 Novenpag. — 2 heures, — Peu d'affaires. — Fonds 


balgas 5% 78 3/8 P. et 78 1,4 x As de 4 1,2 4 93144 Á.et 73142 XP. ; 
d. 222% 39 £j4 1/8 el reste 5 SIG cours. abe in G mee 
_ Fondsespagnols 5 % 87/8 % A.et 9% P. ; d. 5 % dette intérieure 17 5716 A, 
2 37$ heures. — Ponds.belges 21,2% 391,8: fait. … EN 
BERLIN, Saxent, 4 Novensee,— Tous lea cours de nos funds publicsains , 
que des actions de cheminsde fer ont haussáaujaurd’hui et, ont maintenu leu 
fermeté par suite du vote de l’Assemblée nationale et des riodvélles arrivée de | 
Viegne annongant la fin des troub es. : ö 
“MADRID, sAMED: 28 ocrosne. — 8% 1835/16 P. (après la bourse 18 1,8 
1/4 A.) —5 % 9198. p. (aprês la bourse 9 à 87/8 A.) — Dette sans intérêt 3 ie hi, 
P. (après la bourse 3 174 A.) — Coupons 5 P. —Valès non consolidés 6 P,—, 
Billets du trósor de \'emprunt forcé de 100 millions de réaux 68. — Titres pro: 
visoires 3 P. — Banque de St Ferdinand 40 A. Changes : Paris5-9P; Lon- 


dos, 48:90; Bordeaux, Marielle et Bayonne, 5-10. 








BOURSE DE PARIS DU 4 BOVERGAB u en 


3p.c aucomptj 42 30 Bels.Sp. 1838 MINSDENR) 













"s -Aiboorj 42 35 |: ws. ES ANSA erm. 
Empruúát:1B47|. 66 90 jSociötó.génér. Par.Vers.r. dr.) 105 : 

» fincour.), 66 90 |Esp. ditte act, Dr g Ì 
5p.c.auncompt| 86 75 | » différée.. » Orléans ……| 580: 

» fincour.) 66 75 | » nouv.3 p. xRonen..……….t. 370-'* 
Bärrg;de Franc 1400 » dette int, Paris Nord. 346 25 
Caiss. G. 1000 Naples 5 p. c. » Strasb…| 326 25 
Belg.5p. 1840, 774 |RomeEm.l844} 64: » Lyon... 858 75 

» 5p. 1e) 774 ie 7 Zinc. Vieille Mt, 

» 44 1844| 721. | EE » Gr. Montag. 





BÔURSE DE LONDRES DU 3 NOVEMBRE. 
Cons. Compt…4805; 2 {Péruviens..… 81,33 {Dito el nn 
Dito passive. 27,3} 


Deen ligaidat.j:: …… … }3p:o. porti... … 
„Belges... 70,72 |4p.c.de1334, 233,24} |Mexique……. 214, 214 
‘Hollandedpc.l694,2 |Brésiliens.………/72,74 _[Russto,…! ' 


! 
__Ditozg pc. â5i;e  [Detteactsesp.5i114,& [Cotònibie eel 132} 


Dito.3p 05.231,48 |Danois … … 
BOURSE D'ANVERS DU f NOVEMBRE. ’ 











© Abra, Métal. 5 Dette diff.1831 

byB..ol  * [Dito Dito pass. 1834 
Cert.delasoc.|,  ‘. |L*/26DE.1839 530  P\Rosue. Emp.à 

eR, „24304  PlDito de /500| | Ams H.Ce5l- 
Emptuut, . 3 [Por Le def300 330 JDito de nauv.5 4 
Ditn.. .…. “__ {Dito def500.:258 _ P Pausss, Dito 1. mé 
Dito. < „44 734! P Bang. Lots de à Berl. 1832 
Ditode1840,5 78 . Af 7504840. Nar.Cert.Falc5 
Dito 4842, . sl Dito 1845. Erar Romain, 5 
Hoz, Deact.2} Esr.Ep.18345| 9 Pi 


BOURSE DE BERLIN DU Í NOVEMBRE,. 
Obligat.. 31/2745 _” AfCh. AixàMaestj  - {Hollande 21/2: 
P[LotsdePol,500 668,673, 
P. 






Russ. (oths.).|1003, £ PjObl.delaS.C.af.| 912 
Dito Stiegl. 4(824 … AfBanquedaPrns{854,861P| Dito 300,94 
Ch‚de fer rhén. ONE) ENEN 0 NN kes 


__  BOURSE DA YRANCFORT Dy 4 NOVEMBEBE, en Á 






































sònt secrets, Vous sculpb Pamiral-Pavket legsconenissez, -Ils.n'arriveront à.{ Camoîne,: «> Oe NEEN rheede La bereed Bd Arrr NEE 
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